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or éprouvé aux flammes du divin Cœur: Aurum ignitum, 
probatum.

Le Sacré-Cœur produit cette ferveur, cette sainteté 
en l’âme qui le reçoit souvent et avec de bonnes dispo­
sitions. Placez un tison sur un objet froid, cet élément 
ne tardera pas à se réchauffer. Recevez souvent l’A­
mour infini, le feu consumant de l’Hostie: Eucharistia 
carbo, et votre cœur, fut-il de glace, s’amollira bientôt. 
Au contact d’une telle charité, la tiédeur s’évanouit et 
se dissipe à l’instar de la goutte d’eau tombant dans un 
brasier ardent.

II. Action de graces.

La reconnaissance débordera de mon cœur et montera 
toujours vers vous, Cœur eucharistique de Jésus, Auteur 
de ces consolantes promesses, si je songe aux avantages 
de la ferveur, au bonheur que goûte l’âme fervente et 
plus encore l’âme parfaite.

La ferveur est une force, un élan, un mouvement 
puissant qui nous soulève, nous entraîne et nous soutient 
dans l’accomplissement du devoir; elle fait passer sans 
effort par-dessus les répugnances de la nature et ac­
cepter volontiers les sacrifices. Elle est ce qu’il y a de meil­
leur dans la charité; elle l’enflamme, l'excite, la guide. 
Il parle sans doute de la ferveur, l’Auteur de l’Imitation, 
quand il dit: “C’est une grande Aïose que l’amour, et 
de tout point un grand uien qui seul rend tous les far­
deaux légers, qui les porte sans en être écrasé et rend 
doux ce qui est amer.” Ce trésor, le Cœur de Jésus 
le possède totalement au Très Saint Sacrement, 
il y est occupé uniquement de la gloire de son 
Père et de notre salut, et son désir, en venant en nous 
par la sainte Communion, est de nous communiquer
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